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Charles VI était, à vingt-cinq ans, un des plus bels hommes de la cour.
Le  peuple  l’aimait  parce  qu’il  était  bon,  affable  et  magnifique.  Charles  VI,  en
1385, avait épousé Isabeau de Bavière. Cette princesse d’Allemagne, paraît
avoir été plus étrange que jolie.

On  l’appelait  «  la  Petite  Reine  »,  parce  qu’elle   fut  secourable  et  douce
pour le pauvre roi dément.

Août 1392, un homme en guenilles sortir du taillis, se jeta devant le
cheval  de  Charles  VI  en  criant  à  la  trahison.  Derrière  le  roi,  le  cliquetis  d’une
lance,  heurtant  un casque affola  son cheval.  A partir  de ce moment,  une peur
mystérieuse saisit le roi et le fut tomber en frénésie.

On conduisit Charles VI en son château de Creil, où il fallut multiplier les
grilles pour l’empêcher de fuir ou de se jeter par la fenêtre. Parmi les
médecins :

Guillaume de Harselly, il prescrivit « danses, caroles, esbattements… ». Il
ne s’en trouva pas mieux.

Arnaud Guillaume, magicien brutal, grossier et d’aspect sauvage, soigna
son malade à l’aide d’un manuscrit qu’il  avait lui-même copié. Le roi ne guérit
pas.

On rappela Renaud Fréron. Il se targua de purger le dément par la tête,
et le mal empira.

On eu alors recours à Pierre et Lancelot, qui se vantaient d’être médecins
autant que magiciens. Hébergés au château Saint-Antoine (Bastille), ils
s’occupaient surtout de bombances et de débauches. De temps à autres, ils
faisaient avaler à leur malade des perles broyées ou bien ils pratiquaient des
incisions sur le crâne royal. Le malheureux dément n’en mourut pas,  mais les
deux imposteurs furent décapités.

Poinçon et Briquet, entreprirent de ramener Charles VI à la raison avec
force mômeries (Mémoires), et en mettant, chargés de chaînes, onze notables
et  le  bailli  de Dijon dans une cage de fer.  Le roi  ne s’en trouva pas mieux,  ni
pis. Mais les encagés  leur en gardèrent une rancune qui leur valut le bûcher.

Le plus étonnant fut  que,  malgré de pareils  traitements,  Charles VI  eut
encore cinq à six fois par an, des phases de lucidité ; il redevenait roi, voyageait
ou rentrait à l’hôtel Saint-Paul, s’occupait de ses  affaires, présidait le Conseil…


